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ARRET 

, ... 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Qui  porte  à Quarante  Millions  les  Fonds  de  la  Compagnie 
des  Indes  ; df  qui  prolonge  à Quinze  années  de  paix , 
la  durée  de  fon  privilège , fixé  à Sept  années , par  l arrêt 
du  Confeil  du  14  avril  lySp. 

Du  21  Septembre  1786. 

Extrait  des  Regifires  du  Confeil  d! État. 

LE  ROI  s’étant  fait  rendre  compte,  en  fon  Confeil, 
de  la  fituation  préfènte  de  la  Compagnie  des  Indes, 
établie  par  fon  arrêt  du  14  avril  178^  , Sa  Majedé  a reconnu, 
par  le  détail  des  expéditions  confidérables  que  cette  Com- 
pagnie a déjà  faites,  & de  celles  qui  doivent  avoir  lieu  inceP 
fàmment,  qu’elle  a employé  tous  les  moyens  dont  elle  pouvoir 
faire  ufàge,  pour  fournir  des  marchandées  d’Afie,  en  proportion 
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des  befoins  du  Royaume , & qu’il  y a fujet  d’efpérer  que  fe 
développement  ultérieur  de  Ton  commerce , la  mettra  dans  le 
cas  d’aflurer  aux  Manufactures , un  approvifionnement  mieux 
aflorti  & moins  cher  que  les  achats  précédemment  faits  par  les 
particuliers , en  concurrence  libre,  ne  pouvoient  le  leur  procurer. 
Sa  Majefté  en  a été  d’autant  plus  fatisfaite,  que  le  fiiccès  des 
premiers  efforts  des  Adminiftrateurs  a déjà  fervi  à remplir  les 
vues  qui  l’avoient  déterminée  à prohiber  les  marchandas 
étrangères , de  ce  genre,  dont  l’introduCtion  fans  bornes  ne 
pou  voit  qu’être  préjudiciable  à l’État  ; ces  motifs  & la  con- 
noi (Tance  qui  a été  donnée  à Sa  Majefté  du  nombre  des 
Vaiffeaux  que  la  Compagnie  eft  fur  le  point  d’armer  pour  fà 
fécondé  expédition , l’ont  déterminée  à confolider  fon  établit 
fement , dont  les  premières  opérations  annoncent  ce  qu’on 
peut  attendre  du  zèle  avec  lequel  elle  fe  propofè  de  les  con- 
tinuer ; & Sa  Majefté  a jugé  que  le  moyen  d’en  affiner  la 
.réuftite , en  fixant  invariablement  l’exiftence  de  cette  Com- 
pagnie, étoit  d’augmenter  un  capital  qui,  dès  le  principe,  avoir 
paru  infùffifant;  mais  qu’il  n’eût  pas  été  prudent  d’étendre 
davantage  dans  le  premier  moment  & avant  que  l’expérience 
pût  fonder  la  confiance  du  public  dans  l’intelligence  & i’aCti- 
vité  de  i’Adminiftration  à laquelle  ce  commerce  eft  confié. 
Pour  mettre  la  Compagnie  en  état  de  retirer  de  cet  accroif- 
fèment  de  fonds  tous  les  avantages  que  l’on  doit  s’en  promettre. 
Sa  Majefté  a bien  voulu  prolonger  la  jouifTance  de  fon  pri- 
vilège, & le  proportionner  à l’importance  de  fès  nouveaux 
moyens  ; mais  en  même  temps  qu’EIle  lui  donne  cette  nou- 
velle preuve  de  la  protection  particulière  qu’Elle  lui  accorde. 
Elle  n’a  point  perdu  de  vue  la  confervation  des  droits  des 
anciens  Actionnaires , & Elle  a trouvé  jufte  de  leur  aflurer 
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dans  la  répartition  des  nouvelles  Portions  d’intérêt,  une  pré- 
férence qui  femble  leur  être  due,  en  râifon  des  rifques  qu’ils 
ont  courus  & des  avances  qu’ils  ont  faites.  A quoi  voulant 
pourvoir:  Ouï  le  rapport  du  fieur  de  Calonne,  Confèiller 
ordinaire  au  Confèil  royal,  Contrôleur  général  des  finances; 
le  Roi  étant  en  son  Conseil,  a ordonné  & ordonne 
ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

Autorise  Sa  Majeflé  ladite  Compagnie  à üfèr  en  ce 
moment  de  la  faculté  à elle  réfërvée  par  l’article  XXXI  de  fes 
Statuts,  homologués  au  Confeil  le  19  juin  178^,  d’augmenter 
fon  capital  quand  il  en  feroit  befoin  ; en  conféquence , les 
fonds  de  ladite  Compagnie  qui  n’avoient  d’abord  été  portés 
qu’à  Vingt  millions,  fuivant  l’article  XVI  de  l’arrêt  du  14, 
avril  178^,  feront  doublés  & s’élèveront  à Quarante  millions» 
L’augmentation  de  Vingt  millions  fera  divifee  en  Vingt  mille 
Portions  d’intérêt  de  Mille  livres  chacune,  valeur  primitive 
des  anciennes , avec  lefquelles  elles  formeront  un  total  de 
Quarante  mille  Aétions  , auquel  elles  demeureront  invaria- 
blement fixées. 

I I. 

Ce  capital  réuni  de  Quarante  millions , fupportera  tous 
les  rilques,  frais  & charges  de  la  Compagnie,  depuis  fon 
établiffement , ainfi  que  ceux  à venir , & il  partagera  tous  les 
bénéfices  & dividendes  acquis  & futurs  , aux  mêmes  claufes 
& conditions  portées  dans  l’arrêt  du  iq.  avril  1 78  ^ & autres 
fubféquens , lans  aucune  exception. 

1 I 1. 

Lis  nouvelles  Portions  d’intérêt  appartiendront  de  droit 
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& feront  données  de  préférence  aux  Porteurs  des  anciennes, 
en  nombre  égala  la  quantité  qu’ils  en  préfenteront  en  nature, 
en  obfervant  les  formalités  ci-après  prefcrites  : Et  pour  leur 
procurer  la  facilité  de  profiter  de  la  préférence  qui  leur  efl 
promife,  Sa  Majefté  confent  à accorder  l’intervalle  d’un  mois, 
à compter  de  la  date  du  préfent  arrêt , pour  que  tous  les 
Intérefiés  foient  fuffifàmment  avertis,  & puiffent  fe  préparer  à 
remplir  les  obligations  prefcrites  par  les  difpofitions  fuivantes. 

IV. 

A l’expiration  du  mois  accordé  pour  avertiffement , & dans 
le  cours  des  trois  mois  fuivans  , ceux  qui  voudront  partici- 
per aux  nouvelles  Portions^d’intérêt , feront  tenus  de  préfènter 
ou  faire  préfenter  à l’hôtel  de  la  Compagnie , aux  jours  & 
heures  qui  feront  indiqués , les  anciennes  Aélions  ou  Portions 
d’intérêt  dont  ils  feront  Porteurs  , d’y  faire  enregiflrer  les 
numéros  defdites  anciennes  Actions , de  les  faire  contrôler 
par  un  des  Adminiflrateurs  & de  les  faire  eftamper  d’une 
empreinte  portant  ces  mots  : Pour  Portion  d’intérêt  du  dou- 
blement ordonné  par  arrêt  du  Confeil  du  21  feptembre  17 SP. 

V. 

Les  Porteurs  des  Portions  d’intérêt  feront,  en  les  repré- 
fentant  à la  Compagnie  , un  premier  payement  comptant  de 
Cinq  cents  livres  pour  chaque  nouvelle  Portion  d’intérêt,  & 
feront  tenus  de  compléter  la  fbmme  de  Mille  livres  par  un 
fécond  & dernier  payement  comptant , qui  ne  pourra  être 
différé  au-delà  de  fept  mois,  à compter  de  la  date  du  pré- 
fent arrêt.  Ce  fera  feulement  au  moment  de  ce  fécond  & 
dernier  payement  que  la  nouvelle  Aétion  leur  fera  délivrée 
en  repréfentant  de  nouveau  l’ancienne  ; le  contrôle  qui  aura 
été  mis  & X empreinte  qui  aura  été  appofée  fur  ladite  ancienne 
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Action,  conformément  à l’article  précédent,  ferviront  de 
reconnoiffance  pour  le  premier  payement,  & feront  bâtonnés 
au  dernier. 

V I. 

Ceux  des  Porteurs  de  Portions  d’intérêt  qui  ne  fè 
feront  pas  préfèntés  dans  les  trois  mois  fixés  par  l’article  IV, 
pour  repréfenter  leurs  Aétions  & effectuer  le  premier  payement 
comptant,  ou  ceux  qui,  après  y avoir  fàtisfait , ne  rempliront 
pas  le  fécond  dans  le  délai  fixé,  feront,  dans  l’un  ou  l’autre 
cas , également  déchus  du  droit  qui  leur  efl  accordé  de  parti- 
ciper aux  nouvelles;  & ces  derniers  ne  pourront  exiger  la 
reflitution  des  Cinq  cents  livres  par  eux  payées , lefquelles 
feront  dès -lors  acquifès  au  bénéfice  des  Adionnaires. 

V I I. 

j Les  nouvelles  Portions  d’intérêt  défignées  dans  l’article 
précédent , comme  n’ayant  pas  été  acquifès  par  les  Porteurs 
des  anciennes , feront  fur  le  champ  mifes  en  réferve , au 
dépôt  de  la  Compagnie , pour  être  vendues  au  profit  des 
Aélionnaires , aux  époques  & de  la  manière  que  l’Admi- 
nifiration  jugera  le  plus  convenable  à leurs  intérêts. 

VIII. 

Ceux  qui  voudront  anticiper  les  payemens  pour  recevoir 
plutôt  la  nouvelle  Adion  ou  la  Reconnoiffance  qui  la  repré- 
fentera , pourront  le  faire  auffi-tôt  après  le  délai  du  premier 
mois , accordé  par  l’article  III  du  préfent  arrêt , & i’efcomptô 
des  intérêts  leur  fera  alors  bonifié  par  la  Compagnie , au 
taux  de  Cinq  pour  cent  par  an. 

I X. 

Le  privilège  accordé  à la  Compagnie,  par  l’article  IV  de 
l’arrêt  du  14.  avril  178 y,  pour  fept  années,  à compter  du 
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départ  de  là  première  expédition  dans  l'Inde , fera  & demeu- 
rera prolongé  & fixé  à Quinze  années  de  paix , aux  mêmes 
claufes , conditions , avantages  , franchifes , exemptions  & 
jouiffances  généralement  quelconques  portées  par  l'arrêt  du 
14  avril  1785,  <&  autres  arrêts  fubfëquens,  relatifs  à fbn 
établifiement , defquéls  Sa  Majefté  ordonne  l'exécution  pour  les 
années  dont  Elle  veut  bien  augmenter  la  durée  de  fon  privilège. 

X. 

Les  nouvelles  Portions  d’intérêt  garnies  de  fept  Divi- 
dendes , feront  imprimées  conformément  au  modèle  Joint 
au  préfent  arrêt , elles  feront  numérotées  depuis  le  N.a 
2.0001,  jufques  & compris  le  N.°  ^0000,  & elles  feront 
fignées  par  trois  AdminiftFateurs.  Lors  du  payement  du 
feptième  & dernier  Dividende,  les  quarante  mille  Allions 
feront  remifes  au  Caiffier  de  la  Compagnie,  qui  délivrera  en 
échange  des  Aétions  nouvelles  portant  les  mêmes  numéros  , 
& garnies  chacune  de  huit  Dividendes  pour  les  huit  années 
qui  relieront  de  la  durée  dudit  privilège. 

X I. 

Ordonne  Sa  Majefté  que  le  préfent  arrêt  fera  imprimé, 
publié  & affiché  par-tout-  où  befoin  fera , & que  fur  icelui 
toutes  Lettres  néceiïaires  feront  expédiées 

Fait  au  Confeil  d’État  du  Roi,  Sa  Majefté  y étant,  tenu 
à Verfeilles  le  vingt-unième  jour  de  feptembre  mil  fept  cent 
quatre  - vingt  - fix.  Signé  le  B.on  de  Breteuil. 


A PARIS,  DE  L'IMPRIMERIE  ROYALE.  1786. 


COMPAGNIE  DES  INDES. 


N.° 

^ PrEMIER  Dividende  d'une  Portion  D’Intérêt, 
payable  au  Porteur,  dont  la  fomme  & l’époque  de  payement  feront 
>— J déterminées  & annoncées  par  i’Admrniftratiou. 
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S, 


COMPAGNIE  DES  INDES. 


ECO  ND  Dividende  d'une  Portion  d’ Intérêt, 
payable  au  Porteur , dont  la  fomme  if  l’époque  de  payement  feront 
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b déterminées  if  annoncées  par  l’Adminif ration. 
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N.° 


COMPAGNIE  DES  INDES. 


1 ROISIÉME  Dividende  d’une  Portion  d'Intérêt, 
payable  au  Porteur , 4ont  la  fomme  & l’époque  de  payement  feront 
déterminées  & annoncées  par  i’Adtniniftration. 
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COMPAGNIE  DES  INDES. 
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(2  U A TR1ÉME  Dividende  d’une  Portion  d'Intérêt, 
payable  au  Porteur , dont  la  fomme  if  l’époque  de  payement  feront 
déterminées  if  annoncées  par  i Adminiflration. 


N.® 


COMPAGNIE  DES  INDES. 


Cinquième  dividende  d’une  Portion  d’Intérêt, 
payable  au  Porteur  , dont  la  fomme  & l’époque  de  payement  feront 
déterminées  & annoncées  par  l’Adminiftration. 

NÎ~  COMPAGNIE  DES  INDES. 

S ÎXÎÉME  Dividende  d'une  Portion  d’ I nt é rèy, 
payable  au  Porteur  , dont  la  fomme  & l’époque  de  payement  feront 
déterminées  if  annoncées  par  l’ Adminijlratian. 


N.° 


COMPAGNIE  DES  INDES. 
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EPTIÉME  Dividende  d’une  Portion  d’Intérêt, 
payable  au  Porteur,  dont  la  fomme  & l’époque  de  payement  feront 
déterminées  & annoncées  par  i’Adminiftration. 

N?  ’ 

COMPAGNIE  DES  INDES, 

Etablie  par  Arrêt  du  Confeil  du  14  avril  1785. 

Le  Porteur  efl  intérefé  dans  la  Compagnie  des  Indes , pour  une 
Portion  d’ Intérêt  de  Mille  liyRes.  A Paris , le 

Signé  pour  la  Compagnie  des  Indes, 
en  vertu  de  la  Délibération  du 
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